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LE MOT DU PRESIDENT

Le printemps fleure bon parfois de bonnes nouvelles ..............

une école va fonctionner au Centre Jules Ferry
elle sera ouverte pour TOUS LES JEUNES !
de la lande, du CAP, du centre Jules Ferry, mais aussi de tout autre squat
des enseignants de l’Education Nationale vont y être nommés
on peut espérer que cela aidera ces mineurs à se libérer progressivement des nombreuses 
pressions

autre bonne nouvelle
un centre d'hébergement pour mineurs va enfin voir le jour
aussi dans le Centre Jules Ferry
à l'image du centre pour les femmes et enfants
des éducateurs y seront affectés
ce sera une TRES GRANDE AVANCEE
et là encore
on peut espérer que cela aidera ces mineurs à se libérer progressivement des nombreuses 
pressions

certes beaucoup de choses restent à faire
on peut en particulier demander et espérer voir augmenter rapidement la capacité de 50 
places prévue au départ
mais déjà le travail des bénévoles paie.

Jean-Claude Lenoir.
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L'école est effectivement ressentie comme un besoin sur le camp.



Le démantèlement de la zone sud de Calais

FIN DU DEMANTELEMENT A CALAIS.

Le démantèlement de la partie Sud du camp de migrants de Calais, commencé dans une violence inouïe 
(voir notre Newsletter de février), s’est poursuivie dans les premiers jours de mars. L’enlèvement de 
la maison d’Alpha (voir notre Newsletter de mai 2015) en a été un des rares épisodes positif.

Le Secours Populaire assure le transport de la maison bleue de notre ami Alfa ce vendredi.
De la jungle de Calais, elle sera exposée à Romainville, elle est pour nous le symbole des luttes 
pour aider les refugiés. C'est le camion du Secours Populaire qui la transportera.
Merci de prévenir toutes les bonnes volontés pour un coup de main pour le démontage.
Notre ami Jean-Claude Lenoir président de Salam prévient le sous-préfet.
Alfa mérite notre sympathie et notre considération.
Amitiés fraternelles et solidaires. 
Christian Hogard.
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Le déménagement à Grande-Synthe

Les 7, 8 , et 9 mars les migrants de Grande-Synthe ont quitté la boue du camp de Basroch pour le 
camp de la Linière,un camp aux normes internationales installé sur un sol sain.

Du côté des bénévoles :
Les consignes

La chaîne pour des kits d'arrivée : 
une couverture, 
des produits d'hygiène... 
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Du côté des migrants : le déménagement à la descente des bus

La tente où on attribue les chalets
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Les crêpes d'Emmaüs, avec l'aide de Salam (deuxième jour, premier repas depuis la veille)

Douches et toilettes
( 6 blocs prévus sur le camp )
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Un espoir de vivre en paix

Que cela ne reste pas un vœu pieux...
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Et le 15 mars MSF remercie les bénévoles
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Décès

                                         Salam Nord/Pas-de-Calais est en deuil.

Nous savions Jean-Marie très malade, lui si solide 

sa silhouette imposait le respect

il se mettait à la porte du camion lors de ses distributions..... et nos amis migrants se mettaient en ligne !

cela semblait facile

Marie Agnès et Jean Marie .... quel solide équipage

Jean Marie vient de nous quitter

Calais, le 31 mars 2016.
Jean-Claude Lenoir

Jean-Marie Chevreau

Par leur présence ou leur pensée nombreux ont été 
ceux qui ont salué  en cette matinée
 notre ami Jean-Marie

chaque intervention a su avec élégance et 
réalisme décrire le Jean-Marie que nous connaissions

discret, disponible......   Jean Marie était une force 
tranquille

nous garderons aussi la belle image de ses petits 
enfants dont il était si fier 

et bien évidemment nous avons ce soir une pensée 
particulière pour Marie Agnès

Marie Agnès les bénévoles te font une grosse bise

à bientôt

Jean-Claude Lenoir (le soir de la cérémonie d’adieu).
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Mercredi 30 mars, sur la rocade, j'y étais

Le lendemain matin, la Voix du Nord  parlait d’échauffourées entre migrants et forces de l’ordre.

(Echauffourée, dit le Petit Robert : rencontre inopinée, confuse et de courte durée entre adversaires qui 
en viennent aux mains.)

Ce n’est pas ce que j’ai vu…

Je n’ai vu personne en venir aux mains. J’ai vu les forces de l’ordre jouer aux gendarmes et aux voleurs, 
avec des gars qui eux ne jouaient pas…

On est dans la circulation de cinq heures du soir, sur deux files, sur la rocade qui longe le camp de 
migrants à Calais. D’un  seul  coup, les camions devant moi commencent  à faire des écarts, dangereux. 
Je donne un coup de frein…  Que se passe-t-il ?  

Et puis je le vois, lui, ce patriote espagnol (peint par Goya), fusillé par les Français le 3 mai 1808.

En fait ce n’était pas du tout ça : seul le geste des bras était semblable : l’homme que j’ai vu décollait du 
sol, devant un camion qui, à ce moment -là  j’en étais sûre, allait l’écraser.

La position n’était semblable que dans mon souvenir, mais c’est 
quand même bien un homme sacrifié que j’ai vu, prêt à tout 
pour arrêter ce camion pour qu’un autre monte dedans.
Parce que c’était bien un  travail d’équipe à ce moment-là : 
certains couraient derrière les camions, et pas pour rire, et 
ouvraient les portes. Les camions faisaient des S avec les portes 
qui battaient, et d’autres grimpaient dedans. Celui qui avait 
ouvert les portes se laissait glisser sur le côté de la route, trop 
essoufflé.

J’en ai vu un escalader un mur de pneus, comme on grimpe 
quatre à quatre un escalier et se glisser tout en haut.

Mais c’est là que l’autre équipe est intervenue : ceux qui avaient 
vraiment l’air de jouer : ils s’appelaient, tout excités : « Il y en a 
un là ! » et ils couraient dans la direction indiquée.

Point commun entre les deux groupes : la forme physique et la prise de risque. J’étais certaine d’en  voir un 
mourir sous mes yeux, écrasé par un camion ou par une voiture et égoïstement tout ce que j’espérais, 
c’était que ce ne soit pas sous la mienne !

Donc un migrant avait escaladé un chargement de pneus. Malheureusement il avait été repéré par un CRS 
(car c’était eux) armé d’une espèce de gros pistolet qui lâchait un jet de fumée blanche : du gaz 
lacrymogène…

Et là, je n’ai plus vu un tableau de Goya, mais je me suis vue moi, quand les soirs d’été je ferme les fenêtres 
avant de dormir et que je dirige la bombe d’insecticide droit sur la saleté de moustique qui va m’empêcher 
de dormir : un bon jet, bien nourri, bien dirigé… Et le moustique tombe, verticalement, bien fait pour lui ! 

Et l’homme dégringole, juste pareil, verticalement, bien fait pour lui ? Quel tort a-t-il, à part celui d’être 
poussé au désespoir, dans sa quête désespérée d’Angleterre ?



Assemblée générale

AG annuelle du 3 mars 2016.

La situation sur nos camps est restée tristement semblable de 2002 à 2015,
Mais depuis un an les choses bougent, souvent dans le bon sens, malheureusement pas 
toujours.
Le CR de l’AG sera rapidement sur le site internet :  www.associationsalam.org

J’ai fini par passer le point chaud. Je suis arrivée au Centre Jules Ferry, il était baigné d’une légère brume 
(les gaz lacrymogènes). Pourtant on était complètement à l’opposé du camp par rapport à la rocade. Tous, 
salariés comme migrants, portaient les écharpes devant le nez et la bouche pour se protéger. L’odeur était 
âcre…

Claire Millot.
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Oeufs de Pâques

DISTRIBUTION DES ŒUFS DE PÂQUES SUR LES CAMPS.

Cette journée compte et comptera, pour les partenaires associés à ces chasses aux œufs à Grande-Synthe, puis 
Calais et encore Calais .

C’est vers 13 h 30 que la caravane du 
village des enfants/copains du monde 
de Gravelines se présente à l’entrée du 
camp de la Linière à Grande-Synthe. 
Contrôle de gendarmerie oblige, 
vérification des remorques et 
fourgons , contrôles d’ identité… etc 
etc.  Une fois ces démarches 
effectuées, nous entrons dans le camp 
de Grande-Synthe , immense camp : 
quelque 2000 refugiés y sont 
recensés…

Nous retrouvons nos Amis de Salam 
Grande-Synthe qui , avec nous, 
organisent cette chasse aux œufs… 
Très vite notre stand se trouve envahi 
par des dizaines puis des centaines 
d’enfants, et des parents . Habitués au 
rigodon du carnaval nous tenons bon 
sous la pression des demandeurs… 
d’œufs… mais les sourires et la joie de 
tous nous apportent beaucoup de 
bonheur.
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Notre partenaire la Cathédrale Américaine de Paris avait aussi anticipé en récoltant des dons pour les 
femmes spécialement… et ça, c’est très très bien, ces gestes à l’attention de toutes ces mamans et ces 
femmes… chapeau les amis de la cathédrale.
Nos Amis des Dons Solidaires eux aussi ! Leur générosité a été largement très très bien perçue et les 
quelques 600 gros, très gros, œufs de Pâques…  Merci à ces Amis. En plus nous avons pu remettre 
plusieurs centaines de kilos de produits cosmétiques et hygiéniques…
Après cette distribution très très appréciée, nous saluons Claire responsable de Salam et toute son 
équipe pour leur efficacité à nos côtés, nous prenons la direction de la jungle de Calais..

Re- contrôle de police re- et re , et 
nous voici dans l’école pour une 
première distribution de jouets et 
œufs de Pâques… Que de 
bonheur et de sourires autour de 
nous, un petit café avec nos Amis 
de l’Auberge des Migrants et hop ! 
Nos Amis de Salam Calais nous 
guident dans la jungle. Au centre 
Jules Ferry nous déchargeons nos 
remorques des produits 
cosmétiques etc , des couvertures 
et habits qu'elles contiennent.  Ce 
sont nos copains de Salam qui 
gèrent pour nous cette opération.
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Et nous voilà dans la jungle au cœur du bidonville à ciel ouvert où nous retrouvons des dizaines et 
dizaines d’enfants et leur parents : re-œufs de Pâques et jouets et cadeaux et encore et encore.
Une journée pour la fédération du Secours Populaire sans fautes et pleine de bonheur partagé, merci 
surtout à la Cathédrale Américaine de Paris, à l’association Salam, à l’association Dons Solidaires, au 
Village des enfants /copains du monde de Gravelines , pour leur générosité…

Amitiés fraternelles.
Christian Hogard.

Un témoignage

Le meeting programmé à Evreux (27) le 11 mars dernier s'est bien déroulé ; environ 150 personnes ont 
assisté à la projection du film "Terraferma", suivi du témoignage de deux jeunes migrants maliens, qui 
ont bénéficié de l'aide de RESF, et d'un débat. J'ai pris la parole pour parler de Salam et de la nécessité 
de soutenir votre association de soutien aux migrants de Calais et Grande-Synthe. A la sortie, j'ai 
discuté avec plusieurs personnes et distribué votre dernier flyer auquel j'avais agrafé le texte sur la 
lande et le texte du président à propos du démantèlement.

Certains m'ont demandé pourquoi je m'investissais pour Salam ; j'ai dit que nous étions tous concernés 
par le sort des migrants ; ils sont de plus en plus nombreux à chercher des solutions depuis les ports de 
Normandie.

Au fond de moi, je sais que mes grand-parents ont été chassés de chez eux par la guerre et ont dû fuir 
la Belgique dans des wagons à bestiaux ; arrivés au Havre avec leurs quatre jeunes enfants, c'est un 
clochard qui leur a prêté sa « piaule », le temps qu'ils se retournent.
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Quelques interventions de Salam

 Mon grand-père, de paysan est devenu docker au Havre. Mon père y est né et nous a transmis leur 
histoire.

Enfin, j'ai fait la rencontre d'une femme qui cotise depuis plusieurs années auprès de Salam ; des 
contacts prometteurs. J'espère que mon humble contribution aura été utile.

Cordialement

Marie-Christine (65 ans)

(N'apparaissent dans la newsletter que les interventions pour lesquelles nous avons reçu des textes 
et/ou des photos)

En Ardèche



Après avoir été dénoncé, je suis intervenu à Toufflers (à l'est de la Métropole Européenne de Lille, 
environ 4000 habitants) à la demande de l'équipe locale du CCFD-Terre Solidaire.

Chaque année, cette équipe organise un « bol de soupe » qui rassemble une centaine de participants, 
le déroulement étant toujours le même : introduction en ch'ti, un chant de circonstance par la chorale, 
distribution de soupes, témoignage d'une personne extérieure sur un sujet convenu, conclusion par 
l'animateur de l'équipe locale qui rattache le témoignage aux objectifs du CCFD.

J'étais donc cette personne extérieure, devant parler de la situation des migrants et réfugiés sur le 
littoral et du rôle des associations. J'ai commencé par le petit diaporama joint, puis un temps de débat 
qui devait durer une dizaine de minutes et qui a duré trois quarts d'heure. Les questions portaient aussi 
bien sur les origines des personnes que sur leurs attentes, la situation actuelle, l'existence d'un 
provocateur dans les associations, l'attitude des Calaisiens…

Apparemment, cela a été apprécié si j'en crois le courrier reçu ce jour.

Amicalement

Guy Dequeker.

                                                   « Monsieur, 

            Tous les membres de l’équipe locale se joignent à moi pour vous dire merci. 

Merci d’avoir fait le déplacement, merci de nous avoir consacré votre soirée, et merci 
pour votre intervention ;   votre  témoignage  a été très précieux compte tenu de votre 
expérience « sur le terrain » et des photos  très évocatrices de la situation.

Le but de notre soirée était d’informer, mais plus encore : de faire prendre conscience  de 
la réalité des problèmes des migrants. Nous osons dire que le but est atteint compte tenu des 
réactions  et commentaires des participants et des membres de l’équipe locale. 

La prise de conscience ne suffit pas , il nous faut agir , votre éclairage sur les problèmes 
des migrants  est une motivation pour notre groupe. 
Encore Merci,

Bien cordialement
Marie-Pierre CARETTE »

Le bol de soupe de Toufflers



A Vaison la Romaine

Le 15 mars, Yolaine Bernard et Claire Millot étaient à Vaison la Romaine pour une intervention à la 
suite de la projection du film « Invisibles » de Pascal Crépin sur les bénévoles de Calais.

L'assistance nombreuse :
plus de 80 personnes

   Article dans « La Provence »
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 Mars 2016 : le lycée « Notre Dame des Dunes » de Dunkerque nous sollicite pour une 
intervention dans toutes les classes de premières et de terminales. Treize interventions !
Nous relevons le défi. L’équipe se mobilise bien : treize intervenants aussi, mais souvent par deux, 
donc la plupart du temps plusieurs fois chacun…
Henri actualise son plan, préparé pour les interventions au collège Bonpain à Grande-Synthe 
avant Noël.
Voici  des extraits de compte-rendus faits par les acteurs juste après leur prestation :

Intervention décevante ce matin. Très très peu de participation, voire pas. 
Il faut savoir qu'aucune présentation préalable n'avait été faite auprès de ces 
jeunes.
Pas d'étincelle d'intérêt sauf chez une des jeunes.
Le tout se passant à 10 km sur de chez eux, dommage !

Deuxième intervention aux Dunes.
Mon dieu que ces jeunes sont hermétiques !
Une jeune nous a aidées.
Elle a un peu parlé mais elle nous confiait qu'ils n'étaient pas du tout proches 
du sujet.
C’est un autre monde.
 (Marie)

Avec Sameer, nous sommes allés dans une classe de première. (Sameer est un jeune 
Afghan demandeur d’asile).
Il n‘y avait pas de professeur mais tout s’est bien passé.
Je trouve intéressant qu’un jeune puisse leur parler de son parcours et répondre à leurs 
questions.
Les élèves étaient  très  attentifs et ont posé beaucoup  de questions à Sameer  qui m ‘a 
redit qu’il était très content d‘apporter son témoignage et qu’il espérait  que le regard 
des jeunes sur les migrants pouvait changer en les rencontrant.
Il a été peu question du camp. 
(Josette)

Interventions au lycée « Notre Dame des Dunes » de Dunkerque

Des expériences très positives

C’est évident que Sameer apporte un plus : c’est un témoin vivant quand nous ne 
sommes que des transmetteurs de paroles d’autres.
 (Henri )

Des déceptions



Etudiants très attentifs, mais une faible participation orale malgré les sollicitations de 
ma part.
Comme un prof d’histoire/géo était là, j’en ai profité pour lui dire ce qui me semblait 
être le peu d’intérêt.
Elle m’a répondu : « Détrompez vous ; ce sont deux classes profondes. Ils écoutent, 
réfléchissent et posent des questions………après. »
J’ai aussi demandé si le problème migratoire était abordé : « Bien sûr! »  Et elle m’a 
montré ses cours.

Parler des faits simples de notre quotidien ne suffit pas : il faut aussi toucher l’âme 
ou l’humanité de chacun … donc ses limites.

Avant-dernière intervention plutôt bien passée.
Classe intéressée et intéressante y compris le prof hist/géo qui va poursuivre dans 
son cours de 11h avec cette même classe : effet kiss-cool.
Une élève en savait déjà beaucoup car elle a fait un travail scolaire sur les migrants 
de Calais .

Dernière intervention DUNES intéressante à plusieurs niveaux.
Pour donner du rythme (et grâce au prof présent. Merci)  il y a eu arrêt vidéo sur 
chaque séquence et nous avons éliminé les séquences « bâteau ». Je me suis mis 
deux baffes de ne pas y avoir pensé plus tôt pour les arrêts séquence.

Mais le plus important c’est ceci : c’est un élève qui m’a raccompagné et c’est là que 
c’est intéressant. Nous avons marché lentement et il m’a posé plein de questions ce 
qu’il n’a PAS OSE faire en classe : timidité? rapports dans la classe?  peur de la 
mauvaise question ? peur du ridicule (entre eux ils peuvent être très durs…. ce sont 
des ados) ?

Je confirme que l’essentiel est qu’ils aient ECOUTE, j’ai ajouté, pour relativiser ce qui 
se dit sur les réseaux sociaux : maintenant ils savent………. et continueront de croire 
qui ils veulent mais pas sans savoir.

(Henri )

 J’étais impressionné:

Deux classes de terminale dans un amphi.
J’étais comme le professeur Tournesol de la sociologie associative migratoire.
Impressionnant.
J’étais seul et je me suis surpris moi-même. J’ai parlé seul et je n’ai pas vu le temps 
passer…

(Henri)

Un tout nouveau prof

En tout cas pour Maryse et moi ça s’est très bien passé et beaucoup de questions intéressantes.
(Françoise) 



Ce matin avec Elise, une Terminale S morne plaine. 
Polis mais silencieux...
C'était un jour comme ça...

Mais ce n'est pas un vieux prof qu'une classe peu enthousiaste va traumatiser (j'ai 
rarement enflammé les foules sur la règle d'accord des participes passés ou sur la 
proposition relative, et bien des fois un super cours, longuement et amoureusement 
préparé, sur un texte de littérature magnifique ou sur un point de civilisation latine 
particulièrement en rapport avec l'actualité s'est heurté à un mur d'indifférence dans 
ma classe, je l'avoue...)
Et je sais bien  aussi que les petites graines germent parfois longtemps après avoir été 
jetées...

(Claire)

Et laissons Elise conclure :

Je suis bien contente d'avoir pu me greffer à tout cela. C'était très intéressant pour moi 
d'y participer: en plus des échanges avec les lycéens, ça aura été pour moi une bonne 
occasion pour mieux creuser le sujet et pour me documenter davantage; et puis ça m'a 
permis aussi d'écouter les expériences des plus anciens et ça c'est précieux! 

En tout cas je resterai partante si un nouvel appel se fait jour avec un autre 
établissement scolaire ou autre.

Synthèse : Claire Millot.

Et un vieux prof

Appel à cotisation

Le bulletin d’adhésion se trouve sur le site internet.

N’oubliez pas de renouveler votre adhésion à Salam pour 2016. 
Si vous n’êtes pas encore adhérent, n’hésitez pas à nous rejoindre.

Que vous soyez bénévole actif ou non, devenir adhérent octroie à l’association la force de 
l’union ! Nous sommes presque 300 adhérents, aidez-nous à atteindre le seuil des 400 
dans les prochains mois.

 



Contactez nous

Salam Nord-Pas de Calais

http://www.associationsalam.org

salamnordpasdecalais@gmail.com

Association SALAM 
Maison Pour Tous

81, boulevard Jacquard
62100 CALAIS

ou
Association SALAM, 

Salle Guérin, Quartier St  Jacques,
rue Alphonse Daudet,
59760 Grande Synthe

Appel aux dons

La situation sur nos camps est particulièrement instable.
Nous avons plus que jamais besoin de vos dons.
 
Rendez-vous sur le site de l'association : www.associationsalam.org
rubrique :" Nous soutenir",
 
ou envoyez tout simplement un chèque à :
Association Salam
Maison Pour Tous
81 bvd Jacquard
62100 Calais.
 

Un grand merci à tous nos généreux donateurs !

http://www.associationsalam.org/
mailto:salamnordpasdecalais@gmail.com

